


A 20 ans, comme tous les jeunes hommes de l'époque, j'ai dû 
faire mon service militaire. Engagé dans l'armée de l'air, je partis 
donc passer un an à la base aérienne 701 de Salon de Provence.

Les courtes permissions de 24 heures ne me permettant pas de 
rentrer dans ma Gironde natale, j'occupais mes temps libres à la 
découvertes des sites touristiques de la Méditerranée. 

Ces déplacements étaient évidemment l’occasion de visiter les 
parcs zoologiques que comptait cette région. Dépourvu de 
voiture, il me fallait combiner train, bus et marche à pied, parfois 
pendant des kilomètres, pour atteindre mon but.

Parfois, un camarade de l'armée, lui aussi passionné de Nature, 
m'accompagnait dans mes périples. Il continuera de temps à 
autre à me suivre dans mes découvertes zoologiques à travers la 
France une fois l'armée finie.

Entrée de Saint Jean Cap-Ferrat





Le petit zoo de Cap-Ferrat était installé sur un ancien réservoir d’eau. 
La douceur du climat permettait une ambiance végétale presque 
tropicale et rendait la balade agréable. Toutefois, les installations 
restaient limitées au minimum.

La superficie réduite ne permettait pas de présenter de nombreuses 
espèces. Le secteur bas était divisé en petits parcs ouverts, tandis que 
la périphérie était ponctuée de volières et de cages abritant des 
singes et petits carnivores.
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J’ai découvert l’existence de ce zoo, de façon assez étonnante, en allant faire 
des manœuvres militaires avec mon régiment dans la campagne 
provençale. Un panneau annonçait l’entrée du zoo au détour d’un chemin : 
je décidais donc d’aller y faire un tour { la prochaine permission. 

Arrivé sur place, je me dirige vers les communs au pied de la colline 
dominée par le château. Ces bâtiments médiévaux marquent le début de la 
visite, et l’on y trouve le vivarium et l’aquarium. Un circuit serpente au rez-
de-chaussée entre des terrariums de taille variées qui hébergent de 
multiples reptiles, amphibiens et invertébrés. 
Le premier étage est occupé par l’oisellerie.

Un autre week-end sera consacré à la découverte de la Sainte Victoire 
chère { Cézanne. L'occasion est trop belle pour ne pas pousser jusqu’au 
zoo de La Barben. 
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Sorti de la bâtisse, j’emprunte le chemin grimpant sur la colline, où est 
installé l’essentiel du zoo. Le site est très vaste, une trentaine d’hectares, 
donnant une vue panoramique sur les monts alentour. Je suis étonné de 
l’imposante collection qui approche les cent espèces. Il s’agit 
essentiellement de mammifères, dont beaucoup d’herbivores.
Un petit train permet de relier les extrémités du parc pour les visiteurs les 
plus fatigués.
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Aire de jeux dans le fond
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Changement d’ambiance, avec cette fois une visite décidée par le battage 
publicitaire autour du parc aquatique d’Antibes. 

Cela me rappelle les dauphins d’Ermenonville. Mais ici, les installations 
sont bien plus vastes et paraissent plus professionnelles. 
Le lieu est très différent, puisqu’uniquement consacré aux animaux 
marins. Je suis impressionné par certaines espèces massives comme les 
orques ou les éléphants de mer. Je suis également ravi de découvrir des 
« pingouins », qui sont en fait les manchots royaux présentés dans un 
bâtiment réfrigéré.

Mouflon à manchettes Potamochère

Promenade des Anglais et ses célèbres palmiers





Spectacle des dauphins

Animation avec le mâle éléphant de merManchot de Humboldt

Les spectacles et animations autour 
des mammifères marins permettent 
de voir leurs interactions avec les 
soigneurs.

Un musée de la Marine accolé à un 
aquarium méditerranéen présente 
des objets liés aux activités 
maritimes humaines.



Spectacle des premiers orques: Kim et Betty

Spectacle des otaries

Impressionnant …



Le chemin pour me rendre au zoo de Fréjus est assez épique. En 
effet sans véhicule, il faut cumuler le train, faire du stop et 
beaucoup marcher.
Enfin, j’arrive devant le zoo avec mon compagnon  de la caserne. 
Là,  je découvre une situation bien singulière : sur le bord de la 
route, deux entrées se succèdent. L’une indique « Safari » tandis 
que l’autre porte la mention « Zoo ». Une clôture sépare les deux 
parties. 

N’étant pas véhiculé, je me présente directement { l’entrée de la 
partie « zoo à pied ». Je comprends plus tard qu’il ne s’agit pas de 
deux attractions de la même entité, mais bien de deux 
établissements zoologiques mitoyens qui devaient se livrer une 
féroce concurrence. La situation me parait ubuesque !

L’entée du Safari de l’Estérel qui ne fera malheureusement 
pas partie de la visite à Fréjus.

Une nouvelle permission a été déposé car la météo est au beau fixe 
pour  le prochain week-end, l’occasion de découvrir une autre facette 
de la Côte d’Azur.





Zèbres de Chapman

Eland du Cap

Jeunes éléphants d’Asie

Eland du Cap – Antilope nilgaut

Babouins

Lions

Bœuf watussi - Zébu



Un grand nombre d’oiseaux se promène sur les pelouses et les plans 
d’eau. L’établissement est ancien (il a été inauguré en 1854) et lors de 
ma visite, je suis frappé par la vieillesse des installations qui semblent 
figées dans le passé : les fauves et les éléphants vivent sur de 
minuscules surfaces bétonnées, séparés du public par d’épaisses grilles 
centenaires. 

Bien que très fréquenté par les Marseillais, le zoo connait des soucis 
financiers chroniques qui empêchent son évolution. Lorsque je le 
visite, son âge d’or est déj{ derrière lui, certaines espèces ont disparu 
et il fermera définitivement dix ans après.

Cette fois, c’est formidable.  Je prends le 
train  qui me dépose en gare Saint-
Charles. A proximité du terminal 
ferroviaire se trouve un parc urbain 
aménagé pour accueillir des animaux : 
c’est le zoo de Marseille.
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La deuxième visite du week-end sera pour le petit zoo du Mont 
Faron. Retour à la gare: direction Toulon. Le zoo se situe au sommet 
d’un pic rocheux qui surplombe la cité à 580 mètres.
Le téléphérique est le moyen choisi pour accéder jusqu’au parc.  Le 
temps nécessaire { l’escalade { pied nous a découragé de nous lancer 
dans l’aventure.
L’établissement est minuscule et accueille peu d’espèces, surtout des 
fauves mais se fait connaitre par des numéros de cirque où pumas, 
panthères et chimpanzés exécutent quelques tours.
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